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AU PRIX DE PERTES SANGLANTES 

p o u r s u i v e n t 
l e u r s a t t a q u e s répé tée s 

contre les l ignes européennes 
s a n s parvenir à les enfoncer 

DES AVIONS DE COMBAT ALLEMANDStLe COITlte O a n o ! Londres e t Washington 

Quartier Général du Fuehrer. 10. — 
La Haut Commandement des forces 
armes* allemandes communique : 

A t'aaatl COtehakaw. uni tentativt 
de dtkarau*m*nt de la part dat • • • -
ehevtetee a al* neutrairaee Bar des un<-
te» da la marine de guerre 

Dana la t*« «ur o* Kiro»»grad. da 
attaaixt i n n i m m »nt «ta 
et *» B*ieh*v>tt*s r*t*u-

14a au aeuri da iruetiMwaa* e*nt ré
alise us*. 

Ait »ud al au sud ouest de Preara-
hiteUe, de Hun combats aui tartuntt 
diTeraaa nnt en cours I V I C dea 1er-
•nattant tnnemiei acctntuan, leur 
avan**. Un* ttcalitt perdue passas» -
r*m*nt a 4t* reprise en c*ntr*-at1*eu*. 
Un bataillen somiigut a *t* tntanti 

L ennemi a sut» des pertes sanglan
te» «levées «I • aeidu 17 canons. 

Ce» derniers lours. au cours des 
eomkat* eut ta sont dtrouie» dam • • 
secteur, la 17e division blindée, corn-
mande* par le g*n*rai-ma!*r van d*r 
Medon. t'*tt parneuli«r*m*nt distin
guo* par sa format» «t sos fulgurantes 
(Mitre-attMwtt. 

Au sud »t a I eusst d* «erditchev. 
nos troupes ent dlsners* d* violentes 
al ta eue g, s*vi*ti*ues. en partis en 
r in t ro ï t «au** et ont dstruit 11 chars 
annans ts. 

La Luttwatt* est Intervenu* * dlver-
ssrs roprisat svsc d* puissantes tare** 
aux aemts nsvrsigioues des combats 
terrestres *t a arras* «fflcacernent d* 
bombas d** aotitions d* dooart «t des 
roncontrations d* elsars sevistiques. 

Dans la lutt* contre te trafic d'agi- ' 
provtsiennement soviotinu* cm* trains1 

rhargss da matarisi ont sts détruits 
«t huit autres endommages. Aua een-i 
fin* des marais du Pnnst en a *nre-
gistr* des combat d'importance locale 
a*** d*s t*r**s d* recennaissanca *n-i 
nemie* a I ouest d* NovogradwolynsK 

Un minenwerfcr est parti it ira éclater dans les lignes soviétiques 
<Ph. Belgaprcssi 

«t "» A I ouest de ftetchira. le» taviets ont 
aeursusvi leurs attaaua*. Egalement 
Mer, toutes te* tentatives 
des belcnevtste» ent acnout en a* astre 
combat» Des infiltrant*» local** *nt 
• t * v*rr*ulllees. 

Au oud est d* Vitebih. ne* troupes 

3 torpilleurs américains 
gravement endommagés 

par les Nippons 
rEjiau large de Bougainville 

touchent en plein but j condamné 
4 navires « alliés » à mort 
en /Méditerranée 

Quartier Général du ruehrer. 18. — 
La Haut Commandement dea force* 
armées allemandes communiqua . 

La t janvier, aux erttnttrtt Heure* 
I la matinée de* avtetva d* ***»Mt 

tlltmands *n . attadud dat «blstlltt 
naval* au tara* da la • * . * nard d* ta 
Cvranarajua. Ouatr* navires taaialtattd 
d* tonnege moyen eut été atteint» da 
plusieurs cous» au but. 

La destruction d* doua de te» na
vires *st prabakês. Un da net atnta-
r*ll» n est pas rentré a «a bas*. 

L'activité des croiseurs 
auxiliaires alleminds 

Berlin. 10. — Sous la signature 
du capita ine de vaisseau Weyh*» 
le f Voelkiscber Beobachter » pu
blie un article intéressant sur l'acti 
vite de» croiseurs auxil iaires aile-
marais . 

La tâche principale de ce» unîtes 
péciales. déclare l'auteur, ne réside 

opérative des destxucteura de ton
nage marchand. 

Le capita ine de vaisseau Weyher 
commandant du croiseur auxiliaire 

Orion », relate ensuite le coulage 
u l'issue d'un combat dans la me: 
de T a g m a m e du cargo arme neo-
^ l a n d a i s * Turacina ». navire frigo 
ultra moderne e t rapide construit 
S o c i a l e m e n t pour le trafic avec 
.'Angleterre et qui à chaque voyage 
pouvait normalement charger en
viron 10.000 tonnes de beurre. Na
turellement, une telle aubaine, pour
suit-il, ne se présente pas tous les 
jours. D e s fois, le corsaire doit opé
rer pendant des semaines dans de-
condit ions atmosphériques très dé
favorables, e n courant le risque de 
as, heurter à un navire ennemi su
périeur en armement . 

Indépendamment de la chasse M 
tonnage, le croiseur auxiliaire a 
pour tache éga lement le mouil lage 
des mines d a n s les eaux ennemie 

Ital ie du Nord. 10. — Depuis le 
janvier se déroule à Vérone, devant] 
'.* tribunal spécial, le procès mten-I 
té aux s ignata ires de l'ordre du 
Jour rédigé par Grandi pour la 

eance du Orand Conseil fasciste, 
ordre du Jour qui préluda aux évé
nements du 29 Juillet. 

Tous les accuses ont été condam
nés à mort, sauf Cianett i . qui s ' w 
vu infliger une peine de 30 ans d» 
téclusion 

Sur les 18 condamnat ions . 13 ont 
été prononcées par contumace. Les 
cinq condamnes 4 mort compa
rant s sont : le c o m t e Ciano De 
Bono Marinelli. Pareschi et G o 
thardi. 

s'efforcent de convaincre 
les Polonais 

, de la nécessité de s'entendre 
a v e c Moscou 

pas d a n s le bouleversement du tr«- c ' e s t ainsi que les opérat ions d a n s 
tic d'approvis ionnement de» Allies. „. pacif ique o n t été inaugurées par 
L'anéant issement du tonnage mar h,, p lacement de nombreuse» m i n e s 
chaud renverse les ca lcu lU d e 1** . dans le golfe de Hauraki. Un de* 
veraaire et oblige celui-ci à • mobil: premiers navires qui en fut vict ime 
ser de nombreux croiseurs pour tra- e U i t le * Niagara ». de 1S415 ton-
r.uer les corsaires qui. en général 
opèrent derrière le» ligne» enne
mies . Et cela déjà montre la valeur 

Tokio. 
ant rtpau*** d* nouveau les puissants ' officiel annonce que. 
assauts a* i ennemi. La mis* h o r * d u - i a n v i e r d - s t o 
combat d* 57 chars dans I* seul s*c- ° " ' ^ „ ' „ * , ; 

A W I G N E H I E S 

Des bandits brûlent 
les pieds d'un fermier 

qui l e voulait pas leur «ire 
où se trouvait I N argent 

Dana la nui t d u 8 au • Janvier. . 
une ' ferme aise lieu d i . le Kan- ! 
guill ies, occupée par M. Gauthoye- ' 
Meyer. fut attaquée par une ban
de d'individus armés. I l s Se -ivre-
rent à un* perquisition de la ferme. 

Ils emportèrent un saloir conte
nant un porc d'abatage familial , 
un pot de beurre, de s v o s . L e s e: 
une somme d'environ 7.000 francs ' 

Ils s e rendirent ensui te dan» la 
ferme vois ine occupée par M. Oa- i 
thoye père. Celui-ci ne voulant pas! 
déclarer où *e trouvait son ara»*! 
ils lui brûlèrent le» pied» ever i « 
Lovche* de papier et s'em :•>* a i »rr 

rirl*Tni^^.û^a_'Trr.Ti'-'i"'**i'>****!^ "e d'ver». objets de va lent 
ara Bose. premier ministre du gou- T T « - Jt ,--, - _ ~ - - - - _ . , _ M» 

- ! v e m e m e n t provisoire de l'Inde libre. , " " f J S * * * * . ^ L , r , Z ce nouvel 
^ « a . re . im.nt de , . n . n . - t . r . d , " n e n.ppone a * ^ « " » * » ; s. au cours d'un bref séjour « I ^ ^ X K 

par i* l i .utanant-tel» d u n e formation ennemie de Thaï lande . v i s i t é un nouveau c a m p ! a c l c a * ' " T O T 1 M n « -
est p*rticuiier*m«nt 150 avions qui attaquait Rabaul d e v o l o n u i r e s hindou», établi dans l 

la banlieue de Bangkok. j | î . » . k l * . . « « a . 
Dans une al locution prononcée l U U l U C e t U n e U i e i S C C 

aux volontaires. M Bose a rendu 
h o m m a g e à leur esprit de sacrifice 
en vue de l'établissement d'une 

\ a % ™ £ r e n c e i I n d e l l b r e « ^ d é p e n d a n t e 

ne», ayant à bord un précieux cha 
gement d'or. Pendant des moi», 
barrage d e s m i n e s a opéré eff icace
ment et causé de nouvelles pertes. 
Même des voix all iées s'accordent 
à reconnaître les performances des 
f raiders » allemand». 

En, immobil isant de» force» na
vales ennemies d a n s toutes les par
tie» du monde, en bouleversant 
' . 'acheminement du matériel néces
saire à l'économie de guerre de*. 
allié», les corsaires a l lègent consi
dérablement le» taches de la con
duite de guerre a l lemande propre, 
ment dite. 

Berlin, 10. — On constate , au-
Jourd hui. à Berlin, que la tension 

at te int une telle intensité que 
certain» milieux angla is essaient , 
par des proposit ions de compromis, 
d'amorcer une discussion après la
quelle un accord serait possible. 

C'est sous cet angle qu'il faut 
considérer un article de * Observer » 
qui s'appuie principalement sur la 
soi-disant l igne Curzon. 

Mais c o m m e c e s tentatives de 
sondage ont déjà été repoussée» par 
un brutal démenti , on reste per
suadé que Moscou maint ient ses 

xigences publiquement proclamées 
iar la t Pravda » 

Comme ses camarades, ce soldat 
allemand fraternise avec les habi
tants de Catalogne, i la frontière 
espagnole. (Ph. Graphopresse) 

orientale et méridionale, qui a duré 
deux ans . 1 830 000 Polonais ont été 
déportés vers l'est. Lorsque, il y • 
un an. le gouvernement exilé s est 
inquiète du sort de ses compa
triotes, on n'a plu» trouve trace 
d'environ l 100 000 Polonais. 

» Le» Soviet» pratiqueraient la 
même déportation dan» les provin
ces polonaises qu ils se proposent 
de conquérir ». 

Voyage aJMnw 
Berne. 10 — On mande de Stoc

kholm au t Balsler N a c h n c h t e n > 
que la visite que M. Mikalajosyk, 
président du gouvernement polonais 
de Londres, devait faire à Washing
ton, a é té retardée e n raison d e s 
difficultés que soulève actue l lement 
la question polonaise. 

Exhortât»»» brrtanaiques 
Amsterdam 10. — Commentant 

litige polono-sovtétique M. Ver-
non Bartlett constate : 

« La réaction qu'a suscitée 
Russie soviétique et aux Etats-Unis 
un article de Willkie prouve «ur-
abondamment que la méfiance e n - . « « ' " « . ' Ï ' S « ^ a / E t » i . . ri.,i» n«ve ««t loin r lètre isevei t a conem. a l e n e r a n . un a c -tre les deux pays est ioin d é t r e i ^ a v e c ] f g SmrieU d a p r t s l e q u e l 

• - • les Etats-Unis investiraient anmie l -

BusineSS ts business 
Berlin. 10 — La publication i 

- U n communique ; tant» des autorités mil i taires et 
dans la nuit ! gouvernementales supérieures, on 

orpilleurs nip- examinera de nouvelles et energi-
d*un"*era»"Vt" d°o"n™ \7«""•"• H*"it P ° n s o n t «travement e n d o m m a g e , q u e s mesures en vue d'augmenter 

••niien ht*r. a et* port** «ntre- ! 1 0 1 s torpilleurs ennemis d a n s les le potentiel de combat du pays ré-
t*m** a 71 eh»rs. parages de Bougamvii le . Les unités pondant aux exigences de l'armée 

Pan» i* mtm* **et*ur. 17 autres japonaises n'ont subi aucun degat. de guerre décisive, 
char* sevtétiauas ont et» détruits pen- , , . . ' 

-ru i ta?w -... L ay,atlon ,apona,se Chaw,ra •«• 
tSS^JTmTSSJ SST * «•»» 52 avioas près de Rabaul visite les volontaires hindous 

Au **ur* des eo*r»li*ns d* nettoya- Tokio. 10. — Le quartier gênerai Hanekok 10 M. Suhhas O h t n -
*« dues* restât» a*.***, un aa**«.l*»t.,rrrprir,1,i communique 
sraut» d* «ambat tnmnti a tH d*- T j f 9 j a n v i e r l av ia t ion de la m a 

L'auteur rexrommande aux émi
gré» polonais de s'entendre avec 
Moscou, une entente avec les So
viets é tant plus importante pour les 
Polonais qu'une collaboration avec 
les Etats-Unis ou la Grande-Bre
tagne. 

Abondant dans le même sens, le 
* Dai lv .Telegraph » exhorte le Co
mité émigré polonais à rétablir les 
relations avec l'Union soviétique. 

Où sont les professes d'antan ? 
Vichy. 10. — Il est de plus en 

plus évident que ni l'Angleterre ni 
l'Amérique ne so n t pressées d'en
trer en conflit avec leur allié sovié
tique au sujet de la Pologne. 

Le * New-York Herald Tr ibune» 

lement. après la fin de la guerre. 
10 mill iards de dollar» en Union 
soviétique pour de» buta éeofio-
miques. 

Cette nouvelle trouve créance à 
Berlin parce qu'elle est de nature 
à éc la irer certaine» arrière-penaee» 
qui ont amené Rooaevelt à capitu
ler devant le» exigences politique» 
des Soviets vis-à-vis de l'Europe. 

Roosevelt livre l'Europe 
à Staline pour de l'argent 

Berlin. 10. — L'accord économi
que intervenu entre le président 
n o o s t v e l i et Stal ine, et d'après le
quel les Etats-Unis exporteraient. 

Saie, tteimtnot par 
eel*n*l S*oh«r. 
distingué au cours d*» 
bits dans eatte r»gien. 

Les conditions d'indemnisation 
des pertes de salaires 

résultant de l'état de guerre 
Les employeurs qui seront partiellement remboursés par l'Etat, 

devrmt verser à leur personnel des sommes ne pouvant dépasser r^ r a7m B u a ' ,réu îè* ^ ^ a - S l o o , 
ecent» c*m-

Importanie conférence 
au Mandchoukouo 

les trois quarts du salaire horaire moyen 

La politique Hsinking. 10. — On at tache une 

srande importance a 

Q U V 1 U U V C I I I C I ! I C I 1 1 , . - f P vner . a Hsinking. les gouver-i 
;neurs et vice-gouverneurs des pro-; 
vinces du Mandchoukouo 

i Le * Kukusto » croit savoir qu'au j 
cours de cet te conférence, à laquelle] 
ass isteront également des represen-: 

français 
vue de Berlin 

LE MONDE SOUS LA 
PROTECTION .. DES U.S.A. 

à Fourmies ; 
un blessé à Féron 

Berlin. 10 — On croit pouvoir 
s'abstenir, dans le» milieux polai-
e u e s allemand», d'émettre une 
appréciation au sujet des déclara-
' ions faites a la presse par le* 
nouveaux membres du cabinet La
val, pour qui. dit-on. ce» declara-
»;ons caractérisent suff isamment la 
base de l a c t i o n du gouvernement 
français. i i f * Tà.1 a* j l l a ajoute que les bases situeei 

L'union nationale de la France H p l a L O l 6 r i C I l i » t l O n s i l C ' d a n R l a m e r d p s Anti l les et qui vten-
et sa collaboration avec l 'Allema-i**^ •"• •*"•" Inent d'être cédées aux Etats-Uni» 
gne sont les deux pierres angula.- l p a r l « , io. — La délégat ion gène- par l'Angleterre, sont insuffisante», 
re» sur lesquelles le gouvememen". r a [ e , j ' u o o u v e m e m e n t francai»iLa France, d'autre part, sera invi-
Laval entend poursuivre sa politi- a a n s | e g territoires occupes iMui is - l tée à céder à l'Amérique une base 
que établie sur des bases plus so.i- t e r e d ç l'Economie nationale et desjde la Martinique. En outre, a-t-il 
des. F inances! communique : conclu, les Etats-Unis devront obte-

Augmentation 
du nombre des lots 

moyens 

Berne. 10. — Selon une dépêche 
parvenue de Wash ing ton a i t Ex-

— | change Te l egraph» . le sénateur 
jConally. président du Comité séna

torial de politique étrangère, a dé-
tclaré * que la guerre actuelle avait 
démontré que. si l'on voulait éviter 
une autre guerre à l'avenir, l es 
Etats-Uni» devraient prendre sous 
leur protection les océans Atlanti
que et Pacifique. 

Il a ajouté que les bases s i tuées 

Pari», 10. — Le Ministère du Tra- icet t» loi est exclusive de toute »llo-
v»U communique : cation aux travailleurs «ans emploi 

Demain matin, paraîtra au * Jour, ou partiellement inoccup*e.Aingi que 
oal Officiel», le texte d u n e loi pre-jde tout secour» temporaire prévu en 
nant effet à compter du 6 décembre I faveur de certaine» catégorie» de 
1943, et relative aux conditions dm-1 victime» a accidents de guerre 
demmeat ion, de» perte» de salgireal Bien entendu, l'indemnité sera r«-

A Fourmies, lundi, vers 20 h 30. reaultant de circonstance* conaecu-jtirée à tout salarié reftwant de recu-
deux individus se présentaient cnex uvea à l'état de guerre. Il est établi perer les heure* perdues ou d accom-
M ne l en lace chef monteur d e s i o . u e '*» salarié* appartenant a de» pli- le» travaux prévu», ou si le sala-
„^Jr

Xi^.n^^\\^AnïntAv^\Mbii^»m^t» ou parties détablta- ri* est aftect* à un autre *tabl l«e-
P.T.T., rue Branly. Ils du ent avoir i m e n t . m a u » t r i « U ou commerciaux! ment, de même que «11 est normale-
un pli a remettre. L interesse se dan» l'obligation de réduire ou dein-.ent licencié. 
présenta, mai» il fut abattu de Plu-Iguapend» leur activité pourront 
sieurs coups de revolver. 

U n peu plus tard, rue du Chauf-
four. à Fourmies , Mlle Meyer. 
46 ans . é ta i t blessée à la ; été d a n s 

La participation de l'État 

» la disposition de 1 employeur ouinu^ourge.,^, par 1 Etat 

sur la Hongrie 

Le nouveau reg lemen. approuve nir dans le Pacifique des pointa 12.853 carte* de ravitail lement. 
n . . , , »»• » par le Miirstre-Secrétaire d'Etat * d'appui en Nouvelle-Calédonie et 1100 cartes texti le et 100 cartes de 
K a i f l S a é r i e n s W t u l l e s W l'Economie nationale et aux F.nan- dans les lies se trouvant jusqu'iciIcharbon Puis ils prirent la fuite 

ces. le 5 Janvier 1944. et que vient Isous mandat Japonais. len camion. 
de oublier le * Journal Officiel ». 
a essent ie l lement pour objet d aug
menter la valeur et le nombre des 

Budapest, lu. — On communique . , Q { £ m o y e n s . c'est ainsi qu'en sé-
officiellement que des avions anglo- ^ B n o t a m m e n t . il a été crée 
américains &\< Jeté des bombes sur , n l o t g Q e KJOOOO francs e. « lot? 
le territoire hongrois qui. t o u t e f o i s . ! ^ 200000 francs pour cinq chi f f î es 
n'ont cause aucun degat. seulement : il a été créé, égale-

U Snède proteste à Londres mr-dr
d^0^ t' frrncs1%o1r^o T 

contre le survol de son t m h e i r e i 5 ^ ^ ; 1 i e
,

r ^ l t
r

l o n comporte 
Amsterdam. 10. — L'Agence un écart beaucoup plus grand entre 

« R*u'.er » annonce que le minis-:!es valeurs des lots attribués dan» 
tre de 8uède a Londres, a protestétchaque série pour la même 
près du gouvernement anglais cotv! extraction 
tre 'e fait que le 6 Janvier, des! Ces modif ications seron: mises en 
avions anglais avaient violé le ter- ivigueur dè s la 9e_tranche d e l à Lo-
ntoire suédois 

le maintien de 
.tua* néces

saire. | Le» indemnité» ainsi ventées par 
Il est également gpecifl* que. du-jj^, employeurs tdes avances pour-

rant 1» période ou ie bénéfice de i r ont être consenties à ceux-ci si bê
les mêmes condit ions, par l e s l œ t t * indemnité leur sera accorde, i^; , , e s n seront dans une certain* 
m ê m e s individus croit-on. |le» salaries seront tenu* de re»ter l r n ( . s u r e „{ KOUS c e r t a i n e s conditions. 

Ce» bandits ont encore opère d a n s ' 
les mêmes c irconstances à Feron. 
où l'Instituteur. M. Delcrolx-Michsl . 
a été blessé de quatre balles de pis
tolet Ses jour» ne sont pas en 
danger. 

A Carttgnia», lundi, vers 17 b 45, 
cinq individus armés et masqués se 
présentaient i la Mairie où il» tin
rent en respect le Maire et les em
ployés, tandis qu'us dérobaient 

déclare que les Polonais de Londres I pendant les trois première* années 
se bercent d'illusions chimériques et jd'après-guerre. des produits indus-
dangereuses , lorsqu'ils supposent itriels pour une valeur de 10 mil-
qtie le peuple américain suspendra jhards de Reichmark. est qua.ifiee. 
provisoirement son effort de guerre!par la f B e r i i n e r Nachtausgabe ». 
afin de porter son attent ion sur le comme une manoeuvre pratiquée 
lèg lement de quest ions complexe» et par Roosevelt pour offrir i ses com-
souvent équivoques. Iparse». qui réclamaient des g sran-

D'autre part, o n trouve un excel- j t ies pour leurs futures affaires e t 
lent résumé de la question dans le 1 spéculations, u n e compensat ion 

[Journal «u iwe g B a s l e r N a c h n t e n t . i p o u r les affaires perdue» en Atl* 
Ittont le co mmen ta teu r écrit : » La'or ienta le 
Pologne ferait une bien mauvaiseI Mais plus importantes d"* c e 
affaire si les frontières russo-polo-j plan sont les intent ions qui se « * -

! naise» étaient tracées d'après les 1 s imulent derrière celui-ci. 
Roosevelt est absolument a e e w e . 

. . , m m c 'e prouve " « s e s *c te* ré-
d'aoùt où elle refusa à Hitler. Dant- cents , a livrer toute 1 Europe au bol-
Ttg et le corridor ». Et le * B a s l e r | c h e v i s m e . même s'il n'y voit que la 
Na ch r i t en » conclut : g Pendant la |perspective spéculat ive d obtenir 
dominat ion soviétique en Po'.ogne|des revenus de ceux-ci pour l e s 

" • " ~ " pécuniaires desquels il a 
" ' 'déclenché la guerre mondiale . 

M«rt tta M m e rinnvpr T1 est prêt * litTer aux Soviets 
ITIWI « m « e n w u v c i | r t ( . g mil l ions d'Européens comme e«-

Washingiton. 10. — Mme Hoover. Iclave* s'il croit obtenir en échange 
femme de 1 anc ien président des i une opt ion pour des affaire* amé-
Etats-Uni* est décedée * l'âge de ricaines gigantesques 

Roosevelt dévoile de plu* en plu» 
les motifs réels de son cr ime : g»v 
orner de l'argent, constate le Jour
nal en terminant, fut-ce au prix de 
la destruction de toute l'Eurooe par 
le bplchevisme et du s a n g de cen
taines de milliers et de mill ion» 
d'Américains et d'Anglais sacrif iés 
au bolchevisme. 

60 ans. 

ROOSEVELT VA DEMANDER 
U CRÉATION DU SERVICE 
DU TRAVAIL OBLIGATOIRE 

Genève . 10. — U n e dépêche * Uni
ted Press * annonce que le prési-

%1 t i 7 t <
n * n ï U i > n C t , r e o ? « l 'deJTra'-' ^ f " " u n e e n t r e P r ! « <"" » u r » . d u dent Rooeevelt demandera, dans pe». aoit dans 1 entreprise a oe» ira- provisoirement réduire ou «ugpen- " „ _ - v , . , „ _ , . . . . - - . . , , r-nnirrés vaux autre» que ceux dont 1 execu- i'tlre g o n a c t i V i t é n'aura paa été ad- s 0 1 1 Prochain message au Congres. 

tion est suspendue ou réduite, «oit 
k dea travaux pour le compte d'au
tre» entreprise» ou de collectivité* 
publiques. De toute façon, l'indem
nité prévue *e cumulera avec la ré
munération afférente » ce» travaux 
et calculée selon le taux normal en 

•rie Nat ionale 1944. 

Echec d'attaques locales 
des«AIHés»sur le iront italien 

Ml—tlllMintWSlMMI ••••••••••••••••——«S—— 

Ouaruer Général du Fuehrer. 10. — dant. que le» so ldats al l iés achètent 
Le Haut Commandement de» forceS'encore tout ce qui peut leur tomber 
«-mees allemandes communique : i sous la main e t qu'ils eontribuen* 

—* d*'Minai a l'auarmentauon des Dnx 

Comment les indemnités 

seront perçues 

re son _. 
mt.se ou aura cesse d'être admise -tu 
bénéfice 6e la loi nouvelle, l'eni-

* &vV*«ic 

p'.oyeur devra taire connaître a l'Ot-
/ k ? départemental du Travail, le» 
nom» de «es salariés momentanément 
privé» d'emploi, afin que ceux-ci 
scient placée ou aifecté* d'office. ce-
Ion la législation actuelle 

Les conditions dana lesquelles le» 
disposition» de la loi nouvelle *e 
substitueront à celles de l'arrêté du 
10 décembre 1943 relatif à l'Indemni
sation de» perte» de «alaires résul
tant d* l'application de l'arrêté 

ht Décembre (restrictions de consom-
Cette Indemnité qui sera versée,matton dénergie électrique) feront 

par l'employeur et qui a le caractère 11 objet d'un arrêté actuellement en 
d'un salaire — les allocation* fami-tpréparation. Les disposition» de l'*r-
llale» et le aalaire unique étant nor- rété du 10 décembre «ont proviaolre-
malement perçues — eet prévuelnient maintenues. 
dans les cas auivanta : 1 II est entin précisé que les dispo-

1. Etablissements t victimes d un s inon* de cette loi ne doivent pa» 
acte de guerre >. Le préfet régional. Is'appllquer aux heures perdue* par 
sur avis des représentants de aecré-'suite d'alertes aérienne» L'indemni
taire» d'Etat Intéressé» et compte sation de ces heures faite 1 obtet 
tenu de* nécessites d* l'économie. |d une réglementation aprtlcullér* 
décidera ai rétablissement e«t su»-! (décret du 1er Juin 1940) actuelle-
ceptible de bénficl«r de la présenteInient en cours rie modification 
loi et fixera, dans la limite d'uni , 

pneanIdannlm.qdu.iie8Jr.uP*yé. iCSn"- Modalités de remboursement 
nlté Cette période peut être prolon- En ce qui concerne le rembourse-
gée deux fols pour la même durée. Iment »ux employeur* da* indemnités 

2 Entreprise* dont l'activité 1 
suspendue provisoirement, «n parti* Ietchlie* 
ou e n totalité. » la suite d'une decl-j Dans le cas où < rétablissement a 
n o n générsle du gouvernement. La! été victime d'un acte d* guerre ». 
décision précisera si le licenciement!! employeur supporte définitivement 
d'une partie du personnel e»t autorisé J la charge de l'indemnité principale 
ou non. elle déterminera les pérto-|et des charges accessoire* afférente» 
de* d'indemnisation et, éventuelle- pou.' chaque période de 15 iours aux 
ment, lé» conditions de récupération heures correspondant au tiers de la 
des heure» perdue*. Elle fixera, le1 durée hebdomadaire de travail re-
cas échéant, un plan minimum del tenue pour l'indemnisation, 
travaux d'entretien. Dan» les cas de réduction 

l'introduction du service de travail 
obligatoire. 

On croit «avoir, d'autre part, que 
M. Roosevelt déposera incessam-

LE COLONEL BONHOMME 
SUCCOMBE A UNE EMBOLIE 
Vichy. !0 — Le colonel B o n 

homme, un des plus anc iens ooUa-
ment le projet de budget pour l'an-i borateurs du maréchal, chef da 
née fiscale 1946, qui atteindra pro-1 l'Etat, a succombé, la nuit dernier*, 
bablement 95 milliard» de dollars la Nimes. à une embolie 

'11 iroM* ToZ+Tê? aïïttfrt !e, 
Gouvernements fantômes se parta
geaient, o cec les Dominions, les 
fonctions de mercenaires anglais 

Puis il est advenu que Staline 1 
entré dans le bain, plus tôt qu.'H 
le desirait, c'est vrai, mais ses sol
dats ont accaparé la vedette Lon
dres s'en est réjouie. C'était une 
occasion inespérée de gonfler ta 
baudruche de la Victoire 1 

ENTRE LE MARTEAU ET L'ENCLUME 

C
'EST une habitude bien an- r uni ne garantie, il n'a aucun enoov 
cree : les Anglais ne se bat-1 gement a tenir et il ne l'envoie p u 
Unt que par procuration, dire. 
Après l Entente Cordiale nous; La t Pravda t l'a signifié claire-

avions été taiwiscs ; c'est aux\ment et en phrases inaccoutumée» 
Français que revenait l'honneur de tiens le monde diplomatique... 
se faire occire pour la gloire de'. Voilà les compères Anglais et 
l'Angleterre et le profit des Unan-] Américains placés entre le marteau 
ciers de la Cité. jet l 'enclume, 'ej deux antagoniste» 

A Dunkerque nous avons perdu]présentent des billets dûment para-
cette exclusivité peu enviable et lesiphes. On abandonne donc le» Po-
Britanniques ne se sont pas gènes\lonais émigrés car U ne peut étr» 

question de faire à Staline la peint 
la plus légère 

Mais il y a les témoins du lâcha
ge : toutes les petites puissance», 
il y a aussi l'opinion mondiale, tt 

Puis il est advenu que Staline esl\y n surtout 'es mandataires guer-

La liberté gui-t-de nos pas I 

l* net .UT *u*st «ht trent ««igmM à 
t i s su* méridtanal*. *>iit»i*tar» «tatru** Même dan» les restaurant» 
t n m m i t t d'itrrsarunc* t*c«l» * * » " n ' : [ lent tout au détr iment de» 
*ff*t»sr**t tMvant I* tir o*n**ntr* m E n 1 ( a U e m e r d l o n a i e e 

n*tr* «rltlUrl* 

l 'augmentation de* prix 
ils ra-

Ital iens. 
écrit en-

reporter du t Glasgow 
. S Z»STZTtr^LSi ' n ^ H e r a l d ' Y * U M s ' a g i t > a s d l ' a a v ô n 
IV4 lv»V»»»î*^7tlvltt de n.» M n k «ur de s considérations pure-
*e*n*<i ^ ^ i m e n t humanitaire* il s agit de pré

server la population civile de la fa-

U i t iasH* PU Ital ie m é r i d i o n a l e I h " " ' m a u s surtout de considérer nueue en unie **«»»»>»»»»»«; ^ u r,nnno,m, 
Oenève, 10 — Le correspondan -

spécial du t Glasgow Herald » si
gnale que depuis 0 mois, aucun en
voi de céréales n'est plu* parvenu 
sur le» marches officiel* d'Italie 
méridionale 

La grande masse de la popula
tion, ajoute-t-il . »ouffre de la fa im. 
et c'est ainsi qu'à Naples . par exem
ple, et que dans quelques localités 
du plat pays, la s i tuat ion est. au 
point de vue du ravitail lement 
vraiment désastreuse. 

Etant donne ce» circon»tance». il 
est regrettable, ajoute le correspo.t 

Les victimes 
de la guerre 1939-40 
vont bénéficier d'une réduction 

de tarif sur les chemins de fer 
Paris, 10. — La délégation géné

rale du Gouvernement français 
dans les territoires occupés (Secré
tariat générai aux Anciens Combat
tants) communique : 

Les vict imes civiles de la guerre 
1939-40. t i tulaires d'une pension 
d'invalidité d'au moins 25 %. pour
ront bénéficier, à partir du 1er Jan
vier 1944, comme le» victimes civi
les de la guerre 1914-18. d'une car
te d'invalidité donnant droit à une 
réduction de tarif sur les Compa-

que le renoncement de* Allié» a 
intervenir dan» cette question et a 
prendre de» mesures en conséquen
ce, serait de nature à nuire essen
t ie l lement à la propagande anglo-
saxonne 

Les yeux de l'Europe, conclut-n 
sont dirigé» ver» l'Italie du 8 u d 
Et. de la «îtuation actuelle qui ré-
ene dans ce» régions, on ne pour-
fait que trop faci lement déduire " :

t
G U " ' o n « S V t a v 

quel i e r . i t le comportement de» « n i «» «^ <*«»*n de fer 
Anglo-Américains a l'égard de la Le* intéressés devront »e rensei-
population civile pour le c a s où ils gner auprès de l'Office départemen 
occuperaient d'autres partie» du tal des combattant» de leur domi-
cont inenL If-Ue (Prélecture». 

Le Maréchal 
s'entretient avec 

M. Krng von Nidda 
Vichy. 10. — Le maréchal de 

France, chef de l'Etat, a reçu au
jourd'hui M. Krug von Nidda. mi
nistre plénipotentiaire d'Allema
gne. 

AUCUNE DÉMARCHE 
EN FAVEUR DE U PAIX 

N'A ÉTÉ FAITE 
PAR M. VON PAPEN 

Entrepris**) dont 1 activité aura 
été provisoirement suspendue ou 
réduit* en raison t d'autre» circons
tances» . Le bénéfice de la loi pour
ra être étendu » certains cas par 
décision interministérielle qui fixera 
la durée d'indemnisation 

Le montant de l'indemnité prévue, 
du* à compter du Joui où 1* cessa
tion du travail a été effective et 
pour la période qui aura été fixée, 
sera égal, par heure d* travail per
du* *t non récupérée, au saisir* 
moyen départemental applicable au 
lieu d* l'établissement, ramené à la 
base horaire légal*. Toutefois. 11 n» 
pourra excéder lé* trois quarts du 
salaire horaire moyen réel perçu en 
conformité de la réglementation en 
vigueur, par chaque bénéficiaire 
pendant la période de paie ayant 

f irècèdé immédiatement l'interrup-
lon ou la réduction d'activité. 
La détermination du nombre dea 

heures de travail perdue* sera faite 
par référence a l'horaire de travail 
habituellement pratiqué dans l'éta
blissement, dans la limite de 48 
heures par semaine. 

En attendant qu'Intervienne la 
décision du préfet régional lorsque 
l'établissement a été victime d'un 
acte dé guerre, ou la décision inter
ministérielle dan* l*e autres circons
tances, le* salariés pourront obtenir. 
1* cas échéant, le versement dea 

a l l o c a t i o n s aux salariés partiellement 

pension provisoire d'activité par dé
cision générale du gouvernement ou 
pour « d'autres circonstance* *, ,e 
nombre des heures pour lesquelles 
les indemnités demeurent * la charge 
île l'employeur est porté aux ton 
tiers de la durée hebdomadaire du 
travail défini* ci-dessus 

Toutefois dsns les cas où la déci
sion du gouvernement entraînerait 
la fermeture nerlodlque dea établis 
sentent», le nombre des heures In-

mnl&ées laissée* à la charge d* 
1 employeur au cours d'un même moi» 
sers ramené au tiers d* 1* durée 
hebdomadaire du travail 

L'Indemnité principal* et le* char
gés accessoires versée* par 1 em
ployeur au del» des limites fixée» 
plus haut, pourront être remboursée* 

l'Etat à concurrence de 00 pour 
ren' de iedr montant Néanmoins, 
l'employeur conserve intégralement 
la charge des congé* payés 

éL* demandé» de remboursement 
devront être présentées par 1 em
ployeur * l'inspecteur du travail dans 
un délai de 15 jours à compter du 
jour de paiement. 

Lé remboursement s eltectuera «ur 
production d'états visés par l'Ins
pecteur du travail et arrêté* par I* 
prélet. 

Dé* avance*, versée* a concurrence 
de* trois quarts du montant dea In
demnité», pourront être, selon 11 

Berlin 10. — O n déclare à 'aiallocation* aux salariés partiellement même procédure que cl-daagu*. con 
Wilhemstrasse aue tou» le» brui'i'priv*" d'emploi. Le montant de ces «eritles aux employeura dont le» dia-
»i' snts i rie nrsr.nrliiss rismarrhes allocation* sera réduit lorg de la ponlblllté* auront, «pré» enquêta, été 
£ n Ï K n . i - i r ^ ! n . . ^ u . . J 7uZm**A Perception de l'indemnité prévue reconnues insuffisante» Un arrêt* 
de paix de 1 ambassadeur al lemand „ , , , a l o l n o U v e 1 ^ interministériel interviendra pour 
von Papen. à Ankara, «ont dénuée* n est prêchai, an effet, que l i n - préciser les condition» de rembour-
o e tout fondement . demnlté compensatrice fixée p a n s e m e n t des avance* ainsi accordées. 

riers de l'Angleterre dont on a b»» 
scin plus oue ïamai* pour s l'inva
sion de l'Europe ». 

Usant dun vieux stratagèmt, 
pour se tirer d'affaire, les propa
gandes alliées ont lancé la no»-

La trahison de Victor-Emmanuel vtlle : Vjscou et le Gouvernement 
ai ait été un four. La Radio avait polonais émigré de Londres ont prit 
claironne que les armées de la g Li- lccnfact pour arriver à une solution... 
Itération ». ayant pris pied dans la\l'tntente va se taire, la Pologne vu 
forteresse Europe, seraient a Rometse sacrifier... 
pour Noël... Hélas, elles ptéfinatentl Un double démenti est donné en 
et les communiqué» de guerre se\mcme temps des deux coté» en de» 
transformaient en bulletins méteo-\termes qui interdisent tout espoir... 
roiogiques : c'était une bulle de so-l Avec l'assentiment des Allié». Im 
von qui risquait d'éclater au nc»< Pologne a vécu ! 
du souffleur. | Méditez cet exemple. Français qui 

« Regarde* à t'Est /• » diffusaient i poursuivaient le fol espotr que l'An-
; Juifs de Londres . * Les Bol- gleterre et l'Amérique consentent 

chevistes avancent... » Tout allait à1 des sacrifices dans le seul dessein 
souhait, très bien... trop bien 

SI oublieuse aue soif l'Angleterre, 
elle ne peut va» négliger les pro
messes faites à la Poloone C'était 
pour lui conserver son intégrité ter
ritoriale et sa souveraineté poftft-
aue que la guerre avait été déclen
chée. 

Et voilà que l'avance russe de
vient plus dangereuse politiquement 
pour la Grande-Bretagne que mi
litairement pour le Refch 

Car le Gouoentetnent polonais re
met en mémoire toute» le» garan-

de rétablir en France une Républi
que et de satisfaire les ambition» 
de Charles de Gaulle. 

La Charte de l'Atlantique, Um-
fe* le» promesses ne signifient ab
solument rien quand Staline s'op
pose à leur exécution. 

Les avertissements ne manquent 
pas : de plu» en plus il e»t avéré 
qu-. pour abattre l'Allemagne, con
current européen l'Angleterre m 
r'nnné blanc seing à la Russie So-
vielique. concurrent mondial. 

Elle est en train de paner mm 
lies accordées par Roosevelt et par \ aberration : ne voulant pa» taire IB 
Churchill \gucrre elle-même après l'avoir dé-

Mai» Staline n'admet pa» que teticlarée. elle l'ett condamné» é m 
autres s'occupent de ses frontiè-l perdre quelle que soit l'issue dm 
res II a décidé que la Pologne fat-', combat», c'est le châtiment de- sa 
sait partie intégrante de l'Union trahison envers la civilisation c*> 
Sovietiqua. Il n'a reconnu aucune ropéenne. 
limite a te* ambition», n'a donné ' A. LECLMJtCQ, 

l I 
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